
SauvêS par le ýMenuet

enfant, elle ne t'avait point pour
r d'interprète! Elle était donc réê-
mendier des leç5ons ipuisqlu'Il értait
qu'on ferrait une faveur en lui ipro-
u l trefail.
i, on lui indlquait l'adresse d'urne
lame anglaise...
lady!
lady qui voulait étudier la 'musi-

i même temps le français,
satin, la pauvre femme se levait

heure, comptant sortir sans dysLl-
nfants. Mais leýs -petits> dont l'es-
tait tiraillé ipar l'insuffisance de
ture, avaiecnt le sommeil léger.

man, vrous 'partez? No>us ne dé-
s ipas!" gémissait le gairçonnet.
iant les tortures de sa mère, la
e ir,&c]amait rien; son regard, d'u-
seivitA -précoce, était navrant.
i malheureuse marquise n'avait
norneau de pain!
mus le lPréférez, venez avec moi;
,dêjeunerons qu'en rentrait. Mais
*vous me -me demandeirez pas

i.straction, !pe nsait-elle, ferait un
ier la supp~ression du 'premier re-
d elle Interdisait les plaintes, c'est
lui enlevaient les forces qui lui

czeeares.
s, le garçonneit avait faim, mals
o)urageux comme un petit F'ran-
msutant eni bas de son lt, Il 'pro-
e n-e pas tourmenter sa mère.
surgissait une autre difficluté

ien;tB des enfants étaient dans un
ix; mais :Mieux 'valait se résigner
er quand méme ces chers degue..

porte de la somptueuse demeure,
i.Jla marquise hésitait; Pourtant
*airdonner lee enfa'nts aux dan-
1 rue?
alete très raides Jetaient un coup
laizneux au groupe liamentahie.
lady 4<>nnait l'ordre d'troduie
emn auprès d'elle la noble niar-

'ciaut le 1

la grande daine anglaise.
- La lady n'avait point calculé les len-

teurs de l'artiste qui mettait en valeur les
boucles de sa chevelure et, une toto dans le
bnudoir, la Flrançaise se morfondait ava.nt
l'instant de son audience,

" Juchés sur une 'banquette, les .petits
attendaient larmoyantes et transis.

" Enfin, le son très doux d'un clavecin
parvenait jusQuà eux; la tendre maman
soumettait à l~a hautaine lady un échantil-
]on de sou talent, et jouait le menuet pré-
f éré de ses eafants.

" Et ceux-ci, d-égringolant de leur ban-
quette, -se mettaient à danser avec la grAce
naÏve -dent leur mère s'était tant eurTgueil-
lie. Le contraste des vêtementz défratchi,
usés, des traite tourmentée, souffireteux,
avec la joyeuse harmonie des aittitudee,
était poignant.

" Tan-dis que les pieds nilgons ef fleu.-
raient à peine le parquet, de pâles sourire.
entir'ouvraient les lèvres dtcolor4ées.

" Vol-l que Dieu, p)rotecteuir des bonne.
mères, amenait là le mari de la lady.

-Un lord!
-Un lord très grand eeigneu'r qui con-

templait les gentils danseurs,
*II les Interrogeait; oubliant leçons et

recomuindations, le petit garç'on révélait
leur pauvreté.

" Le lord rejoignait sa femme; toue deux
malgré leur apparente froideur, étalent
très généreux, l'intéressante famille ne fut
plus malheureuse.

" Vous pensez 'bien que mion arrière-
grand'mère n'aurait Pas accepté d'aumôé-
ne, mais le succès des danseurs de menuet
devint une source de bé,néfiesl

"On les Invitait dans des salons, et ls
étaient teargement payés pour exéecutoe la
danse que Louis XIV avait, dit-on, le -pre
mier Importée & sa cour.

"Je n'&jouterai Point que grano'm
d'ut A, sa grâce ollèbre un bonheur -plu
grand encore: l sufft Que voue sche
qu'effle -et son frère avaient i[rMArv Aai.

-Manie
Çon de da
une dê,li


